
- 355 -

LA PENTECOTE.

Les disciples du Sauveur comptaient sur la. parole de leur divin
Maître; pendant dix jours ils se préparèrent à recevoir le Saint-
Esprit. Le jour de la Pentecôte, grand jour de Ifête à Jérusalem,
<cet Esprit descendit sur eux, visiblement, sous la forme de langues
,de flamme; et, remplis de lui, tous ils devinrent des hommes nou-
veaux. Leur esprit fut éclairé d'une lumière céleste, leur cœur
fut échauffé d'une charité divine, leur être entier saisi d'une puis-
ýsance sublime. Dès lors ils furent d'intrépides apôtres, prêts à
4out souffrir pour accomplir l'ouvre du Seigneur.

Nous aussi nous'avons reçu l'Esprit Saint; cet Esprit est venu en
nous au Baptême; à la confirmation nous avons été jempli de ses
,dons sacrés. Qu'est ce qu'il produit en nous ? Comment avons-nou s
vécu ? Possédons-nous encore cet Esprit divin ? Ne l'avons-non s

pas chassé de nos cours, pour l'y remplacer par l'esprit de Satan ?
Voyons, à nos ouvres, de quel esprit nous sommes.

LETTRE PASTORALE
DES EVEQUES DE LA PROVINCE 'ECCLÉSIASTIQUE DE QUÉ1BEc.

Nous, par la grâce de Dieu et du Siège Apostolique, Archevêque
et Evêques de la Province Ecclésiastique de Québec.
Au Clergé Séculier et Régulier et à tous les Fidèles de la Province Ecclé-

siastique de Québec, Salut et Bénédiction en Notre-Seigneur.
Nos TRÈs CHERS FRÈREs,

La charité tant de fois recommandée par Notre-Seigneur comme
la vertu spéciale des chrétiens, n'a jamais cessé d'être pariquée
parmi nous. . Lors même que la vie était dure et le travail pé-
nible, le catholique du Canada trouvait moyen d'aider son voisin
plus pauvre que lui et de contribuer à l'érection de tant d'asiles,
-'hôpitaux et de refuges qui font aujourd'hui notre gloire et la
couronne de nos églises. Le bon Dieu a su nous rendre au cen-
tuple les biens ainsi sacrifiés pour les membres souffrants de Jésus-
Christ.

C'est avec l'intime persuasion que cette charité des pères vit
encore dans les enfants, et pour leur en assurer le.mérite et la
récompense, que Nous n'hésitons pas aujourd'hui, Nos TaÈs CHERS
FRÈRES, à faire un nouvel appel à votre charité, en faveur d'une
Suvre aussi patriotique que religieuse qui, sans être diocésaine,

n'en mérite pas moins votre sympathie parcequ'elle intéresse une
partie très considérable du Canada. Comme bon- nombre parmi
vous le savent, les sauvages du Nord-Ouest vont bientôt être
réduits à la plus dure condition. Malgré tous les efforts de notre
Gouvernement, la civilisation envahissante les expose à mourir en


